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VIOLENTS C0MB4TS à TOUEST de CAEN et au SUD de BAYEUX 
où les Anslo-Américains ont tenté d'élarçir leur tête de pont 

76 DE LEURS APPAREILS ONT ÉTÉ ABATTUS 

2 1 bombardiers détruits a u - d e s s u s du Relch 

QUARTIER GÉNÉRAI. Du F Û H J U X . 13 J U I N . — Le haut commandement 

Jt l'armée allemande communique : 

Lundi, en Normandie, l'ennemi a te • * par la mise en l ime e«~ntlnnelle 
de très puissantes force* aérienne» en de nombreux pointa, d'étendre sa 
tête de pont en direction du Sud et t s SunOuc»t. Lei combats ont été 
particulièrement violenta, surtout danf le erclror t l'ouest de Caen et 
au aud de Bajeux. 

De nombreux chars ont été mis hJss de combat au court de la neu-
tntuaadOB dea attaquée de l'ennemi, lui a eubi des perte* élevée*. Dan* la 
lutte contre la flotte de débarquement ennemie, dea avion* de combat ont 
atteint da plein fouet deux earcer J'as*e* grand tonnage. Solxante-seiie 
t r i — sassmli ont ete s s s U w au dessus du front de l'Invasion et des 
territoires occupe* de l'Ouest 

t e féaérw — • - i m u r - ' l d'un eqtps d'armée, général d'arttllerie Marcks. 
, esfl ir héroïque de la presqu'île de ( hwbourr. est tombé *u champ 

r b o s s e u r en pramlére Urne. Ion de violent* combats. 
L'artiUerss estlere de l'armé* et de la marine de guerre s'est brillâm

es costportée sans tes operatlona contre le débarquement ennemi. 
' fls s sat particulièrement distingués, les 1ZS—, 1255— et l*eim« gron-

pas d'artillerie entière de l'armée, ainsi que le* batteries cotléret de la 
marine de Saint-Mareouf, de La Pernelle et de Loueurs. 

Sur le front d Italie das forces d'infanterie et de chars ennemie*, 
puissamment concentrées, ont attaqué d* la cet* de la mer Tyrrhénlenne 
lusqu au Tibre. Alors qu'elle* réussissaient à opérer à l'Ouest du lac de 
Bolsena, quelques innitratlons, qui ont été verrouillées entretemps, leurs 
assauts exécutés à cinq reprises à l'est du lac, ont été neutralisé* après 
des combats acharnés. Dan* les Appenlni centraux et dans les Aisnnsss, 
l'ennemi continue à suivre avec hésitation, nos mouvement* de dècroehare. 

Sur le front da l'Est, plusieurs poussée* soviétique* ont échoué au 
Nord-Ouest de Jasas- et aux abords des Carpathe*. 

Au cours de* durs combats défenatfa et offensifs qui se sont dévelop
pés ces dernier* Jour* dana le secteur ds Jassv, la 7 » ~ division d'Infan
terie de Hesse-Nassau. placés sou* lé commandement du ténérxl-major 
Welnknecht s'est brillamment distlnrués. 

Au sud-ouest de Narva, les bolrnevratr* sont passés t l'attaque en 
Plusieurs pointa. Partout Ils ont été repoussés avec dss porte* msurtrlère* 
élevées. 

La décision interviendra 
non sur la côte 

mais à l'intérieur d u pays 
Berlin, 13 Juin. — : 

dant de guerre allemand WoMgang 
Koerber écrit que la première phase 
de l'invasion atteint uns violence et 
une ampleur qui en font la lutte la 
plus formldatol* que la guerre ait 
connus Juaqu"* présent et surtout 
ht plus décisive. 

< Toutefois, préclse-t-u, il est cer
tain qu* la bataille se décidera non 
pas sur les cotes A la portée ds l'ar-
tlllerie navale do l'ennemi, maie A 
l'ntérleur du pays 

» Le mur de l'Ataantique a répondu 
sur les cotes normandes, aux espoirs 
qui avalant été placé* en lui. c'est-
à-dire qu'il a brisé les premières va. 
gués ds l'assaut ennemi par mer et 
par air, retardant du même coup 
l'extension dea têtes d* pont et per
mettant aux réserves allemandes de 
gagner les points d'Irruption. 

» Les soldats allemands qui occu
paient et occupant les ouvrages for
tifié* de la cots, ont infligé à l'en
nemi dea portes al lourdes qu'elles 
n'ont pu être cornpenséea que par la 
mise en ligne Inconsidérée de masses 
d'hommes et d* matériel. Les con La nuit de lundi, des formations de bombardiers britanniques snt Jeté 

drs bombes sur plusieurs koealités d* U région rhéno-wmtpsïaltsrsn*, eau- oantratlons de troupes dans le sud 
sant des déeats aux bâtiment* et faisant des victime* surtout A Beeklla- "*-
ghausen et Essen. 

Des chasseurs nocturnes ont desrendu 11 appareils ennemis. 
La nuit dernière, dés avion* de combat allemands ont attaqué de* 

objectifs Isolés situes dans le Sud-Est ds l'Anrleterre. 

De nombreux nid» de résistance 
allemands 

continuent la latte à l'inférieur 
de la tête de pont 

Berlin. 13 Juin. — Bien que les Bri
tanniques et les Américain* aient dé
versé des quantités d'obus da lourd i 
calibre sur les fortlflcatlona côtlères 
allemandes et sacrifié d 
fantassins et de pionniers. Us n ont 
pu neutraliser tous les pointa d'ap 

été fait prisonnier au cours de cette 
opération, a déclaré au cour* de son 
interrogatoire : 

« J'estime qu'à part uns centaine 
de prisonniers, les deux régiments 
de pervaohurtlstes, qui ont atterri 
dans cette région, ont été complè
tement mis hors de combat Lors 

__ de notre atterrissage, nous avons 
militera de i T * o u **• ntotnente vraiment hallu

cinants sous l'a rafales du Ur Alle
mand qui nous fauchait comme des 

oui englobes dans leur tète de pont. | mouches. 
Outre la vaillante garnison de Dou
vres qui tirait encore UssssUssUUsst 
dans la nuit du 12 au 13 Juin, nom
bre d'autres nids de résistance et de 
points d'appui poursuivent encore la 
lutte. 

La conduite héroïque des o c c u 
pants d'une batterie a l lemand* 
i Marconi 

l'Angleterre, autour ds Ports-
mouth, Sout-hampton, Pool et Wey-

•MM 
On • 'attend à Berlin 

à des combats d'snésntisssmsirt rappelant 
ceux de la campagne de 1940 

mouth. sont pratiquement toutes 
engagées dans la bataille. 

> De plue en plus, la bataille d'in 
vsslon porte te caractère de tous les 
engagements décisifs de cette deu
xième guerre mondiale; c'est-à-dire 
qu'eu* est dominée par l'interven
tion de formidables effectifs aériens 
constituant une rentable artillerie 

knte chargée de préparer par des 
bombardements massifs et d'mteœes 
mitraillade* le* attaques de l'Infan
terie L'aviation anglo-américaine 
participe à la bataille de Normandie 
dana un* mesure inconnue à oe Jour 
Pourtant, cet atout n'a pas permis 
aux Allies d'enrayer d'une manière 
décisive le ravitaillement régulier des 
forces allemandes 

> Les bombardiers allemands., de 
même que la D.C.A. ont multiplié 
leurs efficaces interventions. Dans 
les combats terrestres, la LuftwanTc 
a combattu surtout des troupes aéro
portées. 

» Il est indubitable que la lutte 
qu* les troupes allemandes devront j 
mener en Normandie sera l u n e deslneutres permettent d'établir un pa-
plus farouche» de toute la guerre. | rallèle caractéristique entr» les mé-
Dée à présent, on y décelé les signes| thodes de combat allemandes et al-
aTant-coureurs des grande* déci- liées Tandis que l'Allemagne cherche 
slons. » l a provoquer dea batailles terrestres 

Berlin, 16 Juin. — Dans lot milieux 
militaire* berlinois, on suit le dérou
lement de la phase actuelle des com
bats en Normandie, avec un vif In
térêt qui, toutefois n'exclut pas la 
réserve. On s'attend, dans un stade 
ultérieur de la lutte, à dos batailles 
d'anéantissement de grand* enver
gure rappelant celles d* la campagne 
de 1940 à l'Ouest. 

'.Les observateurs allemand* souli
gnent que le commandement dos for
ce* du Relch a une préférence pour 
les bataille* terrestre* ayant pour 
but la destruction d* l'ennemi. Mais 
ces bataille* qui correspondent à la 
tradition de l'armée allemand*, ne 
peuvent être livrées que lorsque l'ad
versaire a suffisamment renforcé ses 
troupe* débarquées On ne doute pas 
dana la capitale allemande que les 
forces de von Rundstedt et de Rotn-
mel ne soient en mesure de mener à 
bonne fin une campagne alnal c o n 
çue. 

Les commentaires des observateurs 

décisive* et attend patiemment que 
roooaslon s'en présente, les alliée 
• efforcent d'enter os* rts(Usinas» A n 
glais et Américains mettent leur 
confiance dans la flotte e t l'aria» 

i. Mai* l'attitude du astoh a prou. 
ré que ces deux armes n* suffisent 
pas pour forcer une victoire. La t é 
nacité ds l'Allemagne dans la dafen-

a finalement provoqué 1* duel 
décisif sur le terrain le plus favo
rable au soldat allemand. 

M* DARNAND, 
secrétaire d'Etat 

à l'intérieur 

CINQ CENTS AVIONS des FORCES D'INVASION 
abattus en une semaine en Normandie 

(PU. CvTaphoprspse.) 
Un groupe de parachutkte» capturés dant tes environs de Caen 

La situation mardi soir 

Berlin. 13 Juin. — C'est 1* lieute
nant Tohmsen, oomme.nrte.nt la bat-
terle de marine allemande de Marcouf 
qui. dana la nui t du 5 au 8 Juin, a 
annonce le premier à son état-major 
le commencement des opérations 
alliées. C'est grâce à la vigilance du 
lieutenant Tohmsen que les mesures 
de défense allemandes ont pu Jouer 
avec toute la rapidité nécessaire Au 
cours de la première semaine d* 
lutte, le lieutenant Tohmsen et ses 
hommes ss sont distingués par leur 
conduits héroïque. Encerclés à dif
férentes reprises, lia ont pu chaque 
fols, empêcher la Jonction des trou 
pes anglaises et américaines dans 
leur secteur. La batterie s continué 
à résister, bien que les deux tiers ds 
ses servants eussent été tues. 

Les pertes énormes 
de* fantassins d'assaut américains 

Amsterdam, 13 Juin. — lié cotres 

f a m t d'Invasion ont fait connaître 
leur bilan de la Journée du 8 Juin. 

U en restante que, pendant cette 
Journée, de* unités de D C A . légères 

.allemande* ont abattu au moins 35 
Le commandement allie , avions angfo stnêncains. pour la plu-

ne s'attendait p a s à des pertes I part des bombardiers-chasseurs et des 
aussi s i s i f t s ! l v l o n * *s chasse. 

Berlin. 13 Juin. - Le D . N 3 . e n - L 0 1 1 « * • . «"•» «ru*»"*"» bombar-
noncs qu'au coure, d'une attaque, 
lances par des M émeute blindes 

avions de 

lenuwnds sur ls théâtre d'opérations 
en Normandie, tous les officiera d'un 
*tat-major britannique ont été faite 
pris»nnlsrs Tous les documente ap
partenant à oe commandement sont 
aussi touacés aux mains des troupe* 
allemandes. Parmi ces pièces se trou
vait un ordre sUrsuj au chef d* 
létat-major lui enjoignant d* ne pas 
divulguer à ses Inférieurs le* pertes 
* contre toute attente très sWVtes » 

subies par les tioupea engio-amén-
calnaa. L'ordre prescrit aussi de por
ter à la connaissance des scidat* 
qu'il leur set interdit de faire, dans 
leurs lettres, la moindre allusion A 
ces portes. 

cUers quadrimoteurs 
transport. 

n est établi, maintenant, que pen
dons la première semaine l'aviation 
alliée a perdu dans les différente 
secteurs de Normandie, plu* de 900 
avions de tous type*. 

Berlin, 13 Juin. — Ls 13 Juin de
puis le matin, de nombreux engage-
monts se sont produite entre des 
formations de chasse allemandes et 
l'aviation anglo-américaine d'un bout 
à l'autre du front d'Invasion. 

Selon dea dépêches encore Incom
plètes, la Luftwsffe a abattu su 
moins 43 appareils ennemis. Les bat
teries de D.C.A. allemandes opérant 
dans la zone de la presqu'île nrr-
mande, sont Intervenues efficacement 
dant la neutralisation d'attaques exé
cutées par des bombardiers-chasseurs 
anglo-américain* et ont abattu plu
sieurs appareil* des types * Light-
ning » et « Mustang ». 

LiBHrtaice 
de la pe-M'iie . i Coieiili 
poir li Minute les tferaiieu 

Af. iMdwiç Sartorlus, correspondant i et à l'ouest de Caen, ou l'ennemi a pondant particulier de l'agence Reu- Berlin, 13 Juin. — Sur le front de 
UUssÛ»! d'Hurops-pre»». résumait ! engagé de nouvelles forces de chars ter, John Wllhelm, mande °« i invasion les succès offensif* des An-
esnsi ia situation, mardi dans ta soi- Les Anglais ont eu des pertes senel- Orandoamp, dans la tête de pont gi0-Amérlcain* e t l*s succès défen 
r a s ; 'blee au cours de leurs vaines atta-|nord-américaine : 

qu<s contre Tllly. sans pouvoir réa- ! Pendant les opérations de dêbar-
8e heurtsrit partout à une v io lente i J l s e . u n changement sensible dsns quement sur la péninsule d* Cher-

la ligne du iront. Quoique les com- bourg, des centaines de fantassins 
bats aient déjà atteint une violence d'assaut américain* ont p rdu la rie 
considérable, on peut s'attendre Ici lors de l'occupation d'un secteur 
à une Intensification de la bataille. , odtler, large d'un mille et demi, aux 

l'est de l'Orne, les restes de la aborda de ViervlHe. Un médecin 
division aéroportée britannique d'état-major, chargé d'organiser l'in-

obtetvu aucun «ucoés considérable L , , , vainement essayé mardi de se humatlon d s morte, déclara lundi 
<Xmm "*" •S0**» « é * » r « t e *• t e v «"dégager de l'encerclement. Il est re- qu'on avait dénombré, sur la plage 
1 5 ! ' J f - ^ T l i r S L - a t e i £ i 2 i s t » " < » u ' b t o q u e l w Britanniques, s a b l e u s e environ 7S0 SSaUMU. 

^ a ' r é d e remplacer' l T f - u ^ " C " ? T O t . à , g a * n ^ l d u " " ^ œ u n nombre égal ds tues ayant pro-
a v a ^ d o ^ ^ r a v a l é e | d l P K : t l C , l d ' 1 ' e ! L . 0 l l n e ' * U r a l t t U r « habilement été entraînés par l e . 

A r ^ V des bombaroe- : ! " ° n t a ^ ^ * ! ° U V r t f "", P ° t a t ~ " flots. Indiquant du doigt le , ran-
- i*- l , <" • r a*.!ble de ce côté dans les forces d'in- g ^ ^ o u v r e s longues de Plu. 

o e t t e sieurs contâmes de mètres, 11 dit : 

•tUvansoide et fortement i 
gêné, comme le général Montgomery 
le reconnaît lui-même aujourd'hui. 
psr es* points d'appui que les AJle 

nt au coeur des lignes 

i ont 
dss fo 

ébranler 
ls n'ont pas réussi à|vestissenv-nt allemandes 

f ! ? , ' * T f , , - î f i? !?*"?! . I tentative a* raooorde à de nouveaux j 
projets ds débarquement de l'ennemi 
entre la Dlve et la Seine. 

la presqu'île du Cotentlai, 
com bâta sont SassrssssasssU* violents 
dans le secteur Qutnevule-sionte-
bourg, mess Ils restent absolument 
staUonnalrse, Toutes les tentatives 
de Halte droite de la première 
a imes américaine pour dépasser la 
position QutoevUle-Monteoourg. en 
vus de l'enoercser. ont échoué Immé. 
dlssssissnt A l'ouest d* Osrentsn. 
r i n i s m l . cjcsnpletoment épuise par 
les sUUUUI sxtréjnement »*raflants, 
«sssTUUs» a piétiner. Par oontro. 1 aile 
gauezts de la 1" armés américaine a 
augmenté sa prassluu sur la Vire, en 
dlrseason de Saint-Lô. Le* pointes 
avsnoèss de l'ennemi ont cependant 
pu être arrêtées ssses • loin au nord 
de cette localité 

Ls point névralgique de l'attaque 
de la TJx saluée britannique est 

Le leur côté, le» milieux militaires 
de Berlin précisaient, mardi soir : 

L'acheminement dea 
ravitaillement a été très Intense dans 
le camp ennemi, et sur les quatre 
têtes de pont dont Montgomery dis
pose, de grandes quantités d'armes 
lourdes ont été débarquées. De os 
tait, on suppose que 1* gros des trou
pes anglo-américaines as trouve con . 
centré sur la bande cdtlére entre 
l'embouchure de l'Orne et la région 
k l'ouest de Salnte-Mêre-Egllse. 

A Berlin, on •'attend pour les 
Jours à venir a une grands attaque 
alliée contre Caen, tandis que l'ad
versaire tentera en même tempe uns 
perses sur la ligne Montebourg-Qul-

t situé au sud de Bayeua'novlUe, en direction de Cherbourg. 

Londres an service de Staline 
St chicanant plus... Le* Anglais 'quant rHlstoire, M. Eden souligne 

avaient tant dm /oit ajourné toute que * dant les trois granit con-
ttntMttv* de débarquement que nous j Hits mondiaux, c'est-d-dire pendant 
Ut moupçonniont de préférer un les guerres napoléoniennes, pendant 
confortable repos, devant une tas-,la guerre de 1914-1911 et au court 
ta slf tfié\ A une operatten qui ne du conflit actuel. l'Angleterre a fait 
pouvait être que meurtrière. En- cause commune i c e c la Russie ». 
/ t a , fls e iennenf de te décider. Que] Sant doute. Mait Af. Eden tembte 
vaudra leur effort ? U est encore oublier qu'il s'agissait d'une Russie 
trop tôt pour te foiré « n e opinion, j qui, tout en rêvant d'expansion, ne 

Mai» U p a déjà une certitude]prétendait pas impoter d l'Europe 
que nul ne pourra contester, c'est^entièe son idéologie. Il ne s'agit 
que les Anglais s'apprêtent à tirer plut de la Russie, mais du commu-

Le peuple américain devrait voir 
a* qu'a coûté à elle seule la prise 
de ce petit secteur côtler. Peut-être 
alors oublierait-U les soucia que pro
voque le rationnement de l'essence 

H é c a t o u b e s de parachutistes 
et de soldats aéroportés 

Berlin, 13 Juin. — D'après les de 
oteratlon* concordante* des prisan

te 9m' division eérooa 
britannique, ainsi que les 8 3 - * 

divisions nort-américaines, 
ont perdu plus de la moitié de leur* 
erT-otL's su cours de la protection 
des opérations de débarquement à 
la cote normande. Le D.N.B. déclare 
que pour comtolT ce* p e r t e . aCont-
gemmery s maintenant mie en l iane 

division aéroportée brttan. 

D'autre part, 1* D.N.B. annono 
que la formation de parachutasses 
anglais, qui s'était posée dans 
région de BrévUle-Bol* de Bavent et 
qui. lors de son atterrissage avait 
déjà ,ubi de lourdes pertes, a 
complètement exterminée s u cours 
d'un bref et violent combat. 

servent Harry Dunnlt , qui 

Je» sUsvsssUi du feu pour que les 
Soviets let mangent Jamais « al
ésée » ne furent ri éloignés les une 
des autret, ni même il méfiants. 
Cett qu'on te rend tout de même 
COQs*)»» * Londres que, ti on élimi
nait snt fBssr let Allemands, ce té
tait pour te trouver en présence des 
Rouges et on n'ignore pat que ceux-
ci font de plut e» plut grandes 
leurt exsgenoet. 

O s e M. Eden, semblable a l'au-
truehe, tsrstUl* ou feigne ne rien 
voir, »'••*»**»•. sts* r u s le danger de 
sisnoner VAngleterre, au même de
gré que toute l'Europe occidentale. 
Le chef du Portion Office ne née 
s u t — sTJUUtut le pourrait-il T — 
etTst *f • s u fartée émwerpeneee entre 
rVJLMM. t M — i l i s r T » . mate, êvo-

nlsme, qui non seulement maintient 
let vitéet tsaristei tur les Détroitt, 
mait tend A s'établir en Méditerra
née et même sur Vocêon Indien par 
le golfe Pertique. A dater du four 
où cet ambitions seront réalisées, 
que vaudront Aden. Sues et Gi
braltar T 

M. Eden a d'ailleurs reconnu que 
chaque toit, « peu aajrêt let hotti-
Il tés, les deux nations étaient tom
bées en désaccord m 

Qu'il toit bien persuadé qu'il en 
sera de même cette foit-ci I Avec 
cette circonstance aggravante que 
Staline ne s'arrêtera pat en enemi» 
et que l'amitié anglaise pétera peu 
tur le plateau de ta balance. 

a 

•lf* de* Allemands s* contre-balan-
cent. C'est par oette constatation 
que le lieutenant-général Dlttmar, au 
cour* de sa causerie radiodiffusée de 
mardi, a résumé la première semai
ne de combats sur la cote normande. 
Après avoir esprlmé sa conviction 
qu* les Anglo-Américains effectue
raient de nouveaux débarquements 
sur une vaste échelle, le général 
Dlttmar a poursuivi 

On constats qu* partout où l'en
nemi est parvenu à pratiquer des 
brèches dsns ls mur de 1 Atlantique 
U s agit de secteurs odtler* d lmpor 
tance restreinte, de secteurs ne pos
sédant qu* de* porte à faible tirant 
d'eau. Les pointe que l'ennemi, dana 

croyance au succès de surprise 
que sa première attaqu* lui aurait 
incontestablement donnés à savoir 
Le Havre s t Cherbourg, sont préci
sément ceux sur quoi U comptait 1* 
plus pour l s poursuite de* opéra
tions ». 

La mission du groupe d'armées du 
général Mont»romery consiste vral.-
semblablement à s'emparer d* la 
presqu'île du Cotentln qui. par sa 
configuration étroite, se prolongeant 
en direction de la côte anglaise, pa-
Salt sans aucun doute désignée pour 
servir à une puissance maltresse des 
mers, de base de départ contre l'Inté
rieur de la France. D'autre part, la 
faible lareeur que l l e piéeente A sa 
base offre d s grand* avantagea à u n 
front dêeenalf appuyé dea deux entée 
sur U cote, n ne fait guér* d* doute 
que la constitution de ce front est 1* 
premier objectif de l'armes Montgo
mery, objectif que l l e n'a pas réussi 
à réaliser Jusqu'à présent. 

Un» de sss autres tAches consiste 
à couvrir Ma opêrattone visant t 
prendre Cherbourg. Ce port est dira, 
portavnce vitale pour la poursuite des 
opérations actuellement en cours. 
D'autre part, on ne peut nier qu'il 
ne peut être difficile à une défense 
décidée s'appuyant aux des forces 
importantes, ds verrouiller l'étroite 
péninsule normand* à sa base. C'est 
pourquoi une attaque déclenchée de 
cet endroit en direction du sud né
cessitait, même en cas de suces* 
l'appui d'autres operatlona qu^. dui. 
géee contre les flancs du verrou, au 
ratent evWlernrnervt ls plue de chance 
de réussir. 

Telle que la situation te présente, 
de semblables opérauone ne pour-

D après de* 1 n i «matIons de bonne raient s'effectuer que si les Anglo-

Le Nord de la presqu'île du Cotentin, 
de part et d'autre de Barfieur, 

a été nettoyé 
» 

BsrllfL. 13 Juin — Ls 13 Juin, *i*é*,ml«« «vero-portA»?* «t délmrqiises p*r 
as violents bombsrxlemenu. les trou- mer, s été terminé. Ces formations 
pes anglo-sjnérics.nss» ont ex*?roe un» avaient sttern en deux endroits en-
forts pression BUT nos positions é t s - i tre Salnt-Vaast et Cosqueville, donc 
biles dsns ls secteur entre l'Orne et | des deux côtés de Barfieur. sous ls 
. s Vire, en direction Sud. en vue d'ap- protection de l'artillerie de ls marine 
profonde leur téta de pont et d'obte. alliée. Des duels d'artillerie extrême 
nlr ainsi une plus grande liberté de Iment violents ont lieu depuis ssmed 
mouvement. De durs combats ss sont I entre les batteries cotléres allemandes 
produits aussi à l'est d» l'Orne ou let les unités navales ennemies, 
l'adversaire avait réussi à opérer un Lundi soir, une de nos batteries 
étroit •aillant en direction du bois de nonçait Qu'elle se trouvait engagée de-
Bavant. puis 4 heures avec des unités lour-

Bien Que les Britanniques aient | des ennemies, mais qu'elle avait réus 
réussi à réaliser quelques minimes!si à empêcher les navires de s'ap-
procrés vers le Sud. les troupes slie- Iprocher de .s cote. 
mandes qui attaquaient du Nord con- I ' ™ " • 

illant en forme de sac, ont a i s r • *>«.• 

I offensive soviétique 
dais l'isthme de Carélie 

Helsinki. 13 Juin. — VOJCI I* texte 
du communiqué finlandais de ce Jour: 

Dan* la parti* ouest de l'Isthme d* 
Carélie. l'ennemi a poursuivi ses at
taques particulièrement v.clentea avec 
l'appui de l'artillerie, d* blinde* et 
d'avions de combat. Toute* le* tenta
tives faites par les Soviets de gagner 
du terrain ont été annihilée*. Dana 

Vtchy. u Juin. — M. . 
nend, secrétaire seuéiat au malntl 
de l'ordre et chef de U MlUos fran
çais*, a été nommé secrétaire d a*** 
au ministère de rmtsrtet»r. D gar
dera les fonctions qu'il occuper» Jue-
qu'à l'heure sctustle 
aux délibérations du 

M. bemolne. qui exerçait les 
t t « * de secrétaire d i t e s an 
tere ds l'Intérieur, a i 
sera nommé conseiller d'sstsat. 

réussi à pénétrer profondément dsns 
les positions ennemies. 

Les forces ennemies qui ss tiennent 
prêtes sur la rive ouest d* l'Orne, ne 
sont pss encore entrés* en action con
tre la ville de Caen. Par contre, l'ad
versaire, alignant des fores* d'infan
terie et de chars, a lancé une attaque 
entre Caen et TUlT-sur-Seulle*. en 
longeant les routes qui se dirigent de 
Bayeux vers le Sud-Est. 1* Sud et lé 
Sud-Ouest. Toutes ces poussées, sauf 
une Infiltration Immédiatement ver

nis* à l'est ds Tllly, ont été re
poussées et 18 chars britanniques mis 
hors de combat. L'ennemi a aubt des 
pertes trè* élevées sur tout le Ion*;. 
d* la route Caen-Bayeux et à l'ouest ^ J f 1 * ^ *» T" . • " ! ' ' * d * ,*'?•'*: 
de oette route où des chars allemands |n*P». d !» c o " l l ' i t » , aetoernés ont fait 

t neutralisé des saillant* ennemi*. ™«e pendant toute la Journée. Nos 
Entre T:lly-sur-SeuUes et la source ! troupe* ont repoussé tous le* assauts 

de la petite rivière Elle, dès forces j ennemis et anéanti 29 chars, ce qui 
ennemies peu importantes se sont dé-I Porte le nombre des char* détruit* 
placées vers le Sud. De* formation* en t 

Berlin. 13 juin. — » 11 juin, des 
batteries légère* de la D C A . de U 
Lui*. vafTe ont détruit huit das bora 
bardlers - chseseurs nord - américain» 
qui tentaient d'attaquer à bas 
tltude des objectifs a 1 arrière des 
lltrnes allemandes, dans le Nord de la 
Franc* 

Des concentrstioa» 
de troupes anglo-américaine; 

bombardées 
De nombreux camions détruits 

Berlin. 13 Juin. — De* avion* ds 
bataille rapides allemands ont atta
que le 12 Juin, des concentrations 
de troupes et de blindes ennemis, 
surtout dans le secteur de Caen. au 
moyen de bcnxoes et de leurs arme* 
de bord. Bien que les An»jlo-Amérl-
oalns aient protégé leurs concentra
tions psr d'Importantes forces ds 
D C A , un grand nombre de tornne* 
brisantes sont tombée* «ur les objec
tif* et ont causé de lourdes pertes à 
l'ennemi. Plusieurs chars d'assaut ont 
été mis hors de crenbat. L* long 
d'une route, les aviateur* ont dis
persé une colonne UUSjyaaj D* nom
breux véhicules ont été Incendiés, et 
plusieurs camions-citernes, qui trans
portaient du carburant, ont fait ex 
ploslon. 

Le planeur < Hamilcar » 
est extrêmement vulnérable 

. Belrlln, 13 juin. — Ls grand pla
neur de transport < ssssUaUs» 
ployé par le* Anglais pour débarquer 
leurs troupe* aéroportées ne consti
tue pas une surprise. Cet appareil, 
dont l'envergure tlfptss* celle dea 
quadrimoteurs anglo-aménoains, est 
absolument sans défenee contre les 
attaques des chasseurs. La capacité 
de transport du t Hamilcar t est ds 
120 homme* ou d'un char moyen. L* 
nombre de ces planeurs qui ont été 
dé-.ruits depuis le début de l'invsslon 
est très élevé. 

M. HENRIOT 
est re!**-é en France 

Parla, 18 juin. — M. Philippe Jaen-
rlot, secrétaire d'Etat à l'Information 
et à la propagande, est rentré k pa
rla, venant de Berlin. Au oours d» 
son séjour en Allemagne, il a été reçu 
par M. von Rlbbentrop, ministre des 
affaires étrangères du Beich. 

LES BOMBARDEMENTS 
EN FRANCE 

Trois nouveaux décès 
dans la région lillois* 
la suite d 

lundi on déplore trois nouisaux décès 
parmi les hl assis qui ss trouver» est 
traitement 4 l'hôpital 

Quarante-cinq morts 
dans une ville de Flandre— 
Au cours du raid entrepra* lundi 

matin sur la région du Nord, Vas 
bombardier* alliés ont attaqué une 
localité ds Flandre. Ls premier baVaa 

d'assaut ont engagé Immédiatement 
combat et verrouillé la ligne. Sur 

la rivière Elis, d'autres stteques nord-
amèncaines ont échoué et c'est uni
quement dsns la région d* l'embou
chure entre l'Elis et 1* Vire, qu'elles 
ont réussi a marquer quelques avan
tages minimes. 

Au cours d'une contre-attaque al
lemande soutenue par l'aviation, dans 
le secteur de Carentan, des corps-*-
corps à l'arme blanche, ont eu Heu. 
au oours desquais les Américains qui 
s s trouvaient aux abords ds la ville 
ont subi dea pertes élevées. 

Sur la tête de pont, k la cote est 
d* la presqu'île du Cotentln, la jour
née a été passablement calme après 
les violentée batailles de la nuit pré
cédente. L'ennemi n'a attaqué qu* 

a le sectsur septentrional, s u 
moyen ds groupes d'éclaireurs peu Im
portants, qui ont été partout repous-

LE SAINT-SIEGE 
NE TRAITERA PAS 

AVEC LE GOUVERNEMENT 
BONOMI 

source 1* gouvernement Bonoml a de
mandé au Vatican al le Salnt-Siègs 
était disposé k réftabllr sur une base 
nouvelle ses relations avec n t e l l * 
occupée par les.AMles. 

On précis* que Bonoml n'est paa 
disposé k considérer le traité de La-
tran conclu entre le Vatican s t le 
régime fasciste comme une bas* 
sains pour l'établissement des dites 
relation* 

La Vatican a répondu psr U néga-
tlvs"k la «ssssUEsUl de Bonoml an fai
sant vesnlr qu* le ouascotdat existant 
conasrvera sa valldété jusqu'au m o 
ment où U sera dénoncé psr un gou
vernement accrédité auprès du Salnt-
Slége. D'autre part, le Vatican refuse, 
pour U durée de la guerre, d* pren
dre position pour ou contre l'un des 
« uvarnetnent* qui aa disputent *~ 

~ la 

Américaine tentent de nouveau» dé
barquements. 

les toileries illrMi.es 
MBl«rëriiftllesitie et HilslMM 

Berlin, U Juin. — Plusieurs bat
teries d'srtlllerie k longue potse* U -
lemsad**. ds la cote de la assanons, 
ont bombardé, pendant las premières 
heures « u 13 Juin. FoUosa«one 
ssalstons Uses ont ainsi empêché 
plusieurs assis sa d* quitter le port 
e t o n t détruit par des coups de patin 
Muet, des quatxtltés tTnportente* da 

a* de matériel pour 

Contre ls menace san
glante du bolcnevls-
me, la Milice rassem
ble toutes le* énergie* 
vraiment françaises et 
tous les votontaaTVM de ; 
1 ordre. 

nonxbreux blessé*. 

...et vingt 
dans une cité artésienne 

Lundi, vers 1 h 30, on* grand* ville 
d* l'artoaj. déjk fort éprouves ees der
niers temps, a subi un nouveau bom
bardement qui a causé la mort d* 
20 personne*. 

Plus de cent morts 
dans la Somme» 

L'aviation alitée a attaqué • liis—n 
ment, la nuit de lundi k mardi, uns 
ville de la Somme. 

On craint qu'il n'y ait plus ds ostrt 
victimes. Un entrepôt *'su«^TTirttrnri 
destiné au ravitaillement général a 
été détruit. 

—et autant dans l'Eure 
Une nu* d* l'Eure a été séssijiiè* 

ls même nuit et s subi un notant 
bombardement r» graves dégâts oa t 
été provoqués k de* quartiers d'habi
tation 

On compte dés k présent 10» morts 
et 300 Messes. 

ur l'isthme d'Aunus et l'Isthme de 
Maaselxae, des troupes de reconnais
sance soviétiques ont été repoussee* 
en quatre pointa-

Dan* le secteur ouest de Carél-e, nos 
forces aérienne* opérant de nuit ont 
arrosé de bombe* de* position* ds dé
part des chars, de* colonnes de trou
pes en marche et des campements ds 
l'ennemi. 

Lundi, la DCA. a abattu au-dessus 
d* l'isthme de Carélie 11 avoine de 
combat ennemis. 2 avions de ssssstU 
et un bombardier. 

UN MESSAGE DE M. JOSEPH DARNAND 
aux forces placées sons son c o m a n d e n p t 

LES MEMBRES DU P.P.F. 
DANS LA MILICE 

Parla, 13 Juin. — En vertu d'un ac
cord intervenu avec le secrétaire gé
néral au maintien de l'ordre, M. Jo
seph Darnand. 1* Parti Populaire Fran
çais, dirigé par Dortot a donné l'au
torisation k s-e membres de s'engager 
dana la Milice 

Af. Joseph Darnand, chef des forces 
du maintien de l'ordre, e adretté i 
celles-ci le message suivent : 

La radio de Londres ne casée de
puis 1* 6 juin d adresser des sppsss 
sux forces du maintien de l'ordre, 
ann de les inciter k trahir leur de
voir, et k as dresser, las srmes à ta 
main, contre le gouvernai nia il de la 
France. 

Fidèles k leurs principe*, les Na
tions unie* cherchent k créer la 
guerre civile en Francs T J U S les 
moyens de pression et de oh snt* g* 
sont ml* en cruvre pour atteindre 
oe but. 

Tous ceux qui entendent rester fi
dèles et obéir aux ordre* d* leurs 

chefs sont menacés, uxtnpea. XesW* 
faux que ls* gssiiSsiuiss ne se sxsSast 
regroupés que pour mieux tire êm-
ssrmee et neutralisés. 

S est feux que le* forces d u msts» 
tien de l'ordre doivent eut) tsssuaÉH 
puis parquées dans das ' i f*tm 

Seuls quelques égarés es sont IfjsV 
ss pren-lrs par cas alisiimilee Ta* 
areaa que je onenrnanrte ont otxtt 

l'esprit d* dlanaplln* «t de loyal 
qu. la* aaame. 

Certaln, peut-être sont encore 
s l t sots ; c'est k eux surtout que 
m'adresse Qu'ils 
psi et réfléchissent k ce que Je 
leur dire. 

lu gouvernement est 
faire obéir et k faire 
ordres qu'il donne. Dea I 
être prias* s t unmédiau 
quées avec le plus 
contre ceux qui ont manqua ou 
manqueraient encore k .' 

Aucune défaJUetsot n* a 
Toutes las fautes seront 
et Impitoyablement ssnntlexnt**. 
est criminel s t absurde d'écouter : 
voix étrangères qui voua appellent à 
la rébellion; eaVee n'ont aucun aouel 
des intérêts e t du patrimoine fran
çais. 

Nombreux, parmi eaux qui ont 
voulu obéir aux meta d'ordre de 
Londres, sont ceux qui ont déjk paye 
d* leur vie a* prix de leur trsniaon. 
Us croyaient lutter pour 
uon de leur pays. Us n'ont tait que 
jeter la rtasolstion et la mort panai 
les populations qu'Ida 

leur paya, ikt ont aide k la 
Que ceux qui hésitent 

On s u Base» 

Vm eéfiersnm si* Cas» 

oomme.nrte.nt
illrMi.es

